Milly ou la terre natale

Alphonse de Lamartine

Pourquoi le prononcer ce nom de la patrie ?

Dans son brillant exil mon cœur en a frémi ;

Il résonne de loin dans mon âme attendrie,
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Comme les pas connus ou la voix d’un ami.

Montagnes que voilait le brouillard de l’automne,

Vallons que tapissait le givre du matin,

Saules dont l’émondeur effeuillait la couronne,
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Vieilles tours que le soir dorait dans le lointain,

Murs noircis par les ans, coteaux, sentier rapide,

Fontaine où les pasteurs accroupis tour à tour

Attendaient goutte à goutte une eau rare et limpide,
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Et, leur urne à la main, s’entretenaient du jour,

Chaumière, où du foyer étincelait la flamme,

Toit que le pèlerin aimait à voir fumer,

Objets inanimés, avez-vous donc une âme

16 Qui s’attache à notre âme et la force d’aimer ?

À propos du culte du moi…

« Je suppose que l’entité du poète soit représentée par le nombre dix ; il est certain qu’un chimiste, en l’analysant […] la trouverait composée d’une partie d’intérêt contre neuf parties d’amour-propre. »

Victor Hugo
Notre-Dame de Paris, I-3

« Quand j’entendais gémir et se briser la terre ; […]

Et quand, dernier témoin de ces scènes funèbres,

Entouré du chaos, de la mort, des ténèbres,

Seul je serais debout : seul, malgré mon effroi,

Être infaillible et bon, j’espérais en toi,

Et certain du retour de l’éternelle aurore,

Sur les mondes détruits je t’attendrais encore ! »

Alphonse de Lamartine 

Méditations, IVème, « L’immortalité » 
À propos de la mélancolie et du mal du siècle…

« L’imagination est riche, abondante et merveilleuse ; l’existence pauvre, sèche et désenchantée. On habite avec un cœur plein un monde vide, et sans avoir usé de rien on est désabusé de tout. »

René de Chateaubriand
Le génie du Christianisme
« Quel que soit le souci que ta jeunesse endure,

Laisse-la s’élargir, cette sainte blessure

Que les noirs séraphins t’ont faite au fond du cœur ;

Rien ne nous rend si grands qu’une grande douleur. »

Alfred de Musset
Nuit de mai
À propos de l’automne et du sacre de la nature…

« Salut, derniers beaux jours ! Le deuil de la nature

Convient à la douleur et plaît à mes regards. »

Alphonse de Lamartine
Méditations, XXIIIème
« L’âme de la nature se fait connaître à nous de toutes parts et sous mille formes diverses. »

Mme de Staël
De l’Allemagne

« Tout parle. […]

Arbres, roseaux, rochers, tout vit !

Tout est plein d’âmes. »

Victor Hugo
Les contemplations, VI 

